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2 DANS NOTRE QUARTIER
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Joyeux Noël !

E st-ce bien raisonnable ? La guerre est aux 
portes de l’Europe ; la terre qui a vu naître 
Jésus est déchirée et ensanglantée ; jamais 
les chrétiens ont été autant persécutés à 

travers le monde ; peut-être vous-mêmes êtes-vous 
dans la tristesse de la maladie, de la mort d’un proche, 
d’un lourd souci…
Est-ce bien raisonnable de parler de joie de Noël ? 
Et de quelle joie, parlons-nous ? De l’ivresse de la 
surconsommation, de je ne sais quel rêve qui agit 
comme un euphorisant pour masquer tant et tant 
de misères ?
L’Église ne cesse de reprendre les paroles de l’Évan-
gile : “Je vous annonce une grande Joie.” C’est cette 
joie qui traverse nos vies. Cette joie nous est donnée 
à travers la naissance d’un bébé ! C’est Dieu lui-même 
qui se fait l’un d’entre nous, qui se place du côté de 
chacun d’entre nous, bons ou mauvais. Joie indes-
tructible puisque don de Dieu.
Noël, une fois encore, n’est ni un rêve ni de la magie, 
c’est bien une douce lumière qui vient nous sortir 
de l’engourdissement de notre cœur. Le bien est 
possible ! Le mal n’est pas une fatalité ! Chez vous, 
vous avez fait une crèche… où venez voir celle de 
notre église. Faites comme les mages, faites comme 
les bergers, faites comme Marie et Joseph… Leurs 
regards sont tout entier tournés vers l’enfant-Dieu. 
Osez la foi et recevez la vraie joie qui vous apportera 
la force de l’Espérance.
Noël 2024, en ce monde enténébré, devenez témoins 
de l’espérance !
Oui, Joyeux Noël !

M E S S E S  D E  N O Ë L

Mardi 24 décembre : 19 h - 21 h -23 h,  
messe de la nuit de Noël.
Mercredi 25 décembre : 10 h messe à la maison 
de retraite Korian (rue de la Fédération).  
11 h - 19 h, messe du jour de Noël.
Mercredi 1er janvier 2025 : 19 h, messe de la 
Sainte Marie, Mère de Dieu. Journée 
mondiale de la prière pour la paix.

Pendant le temps de l’Avent :
Du 3 au 20 décembre  
(du mardi au vendredi) : messe à 7 h 30
Le vendredi : 7 h 30, messe “Rorate”  
à la bougie dans l’église.
Jeudi 12 décembre :
À 7 h, messe des papas
À 20 h, veillée de consolation dans l’église
Mercredi 18 décembre
À 20 h, concert Olé Chœur
Jeudi 19 décembre
De 10 h à 22 h, journée du pardon
Jeudi 9 janvier
À 7 h, messe des papas
Samedi 11 et dimanche 12 janvier
À l’occasion du centenaire de la paroisse, 
au théâtre, pièce sur la vie de saint Léon : 
“Léon, corps et âme”
Dimanche 12 janvier
À 11 h, confirmation des jeunes de l’aumônerie
Samedi 18 et dimanche 19 janvier
À l’occasion du centenaire de la paroisse, 
pièce sur la vie de saint Léon “Léon, corps 
et âme”
Jeudi 23 janvier
À 19 h 30, sénat paroissial
Samedi 1er et dimanche 2 février
Braderie paroissiale
Jeudi 13 février
À 7 h, messe des papas
Du lundi 24 au vendredi 28 février
Pèlerinage de l’Année sainte à Rome
Mercredi 5 mars
Mercredi des Cendres
Dimanche 9 mars
Fête de la dédicace de l’église :  
messe de 11 h présidée par Mgr Gueguen.  
Concert Te Deum, jeune ensemble  
du Conservatoire national supérieur  
de musique, dans l’église à 15 h 30
Du mardi 11 au jeudi 13 mars
Retraite paroissiale de carême en soirée
Jeudi 13 mars
À 7 h, messe des papas
Samedi 22 mars
Marche de Saint-Joseph à Paris,  
avec un groupe paroissial
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L A  C H A Î N E  D E  L A  B I E N - V E I L L A N C E  
A G R A N D I T  S E S  M A I L L O N S
Servir son prochain correspond pleinement à la vocation 
chrétienne. Le Christ nous l’enseigne, étant venu dans ce monde 
non pour être servi mais pour servir (Mt 20,28).
Encouragée par le Pôle diocésain de la Solidarité, la Chaîne de 
la Bien-veillance exerce son activité au sein et en dehors de la 
paroisse Saint-Léon, ainsi qu’en province. Ce service gracieux a pour 
objet de nouer une relation amicale dans la confiance entre une 
personne qui ressent de la solitude et un paroissien ange gardien.
“Il suffit d’un sourire pour que l’âme entre dans le palais des rêves” 
écrit Victor Hugo. En six ans, ce sont une cinquantaine d’anges 
gardiens qui appellent et/ou rendent visite aux bénéficiaires pour 
redonner la joie de vivre.
Pour en bénéficier ou en faire bénéficier votre entourage : 
chainedelabienveillance@yahoo.com ou 06 07 35 78 79.

U N  N O U V E A U  
B U R E A U  D ’ A C C U E I L

À l’occasion du centenaire de la paroisse, 
le conseil économique voulait poursuivre 
l’embellissement de l’église, après la 
mise en place de nouveaux bancs, en 
remplaçant le préfabriqué provisoire qui 
servait d’accueil depuis 5 ans !
Pour ce nouveau bureau d’accueil, nous 
avons réfléchi pendant une année, avec 
l’aide d’un diacre permanent de Paris, 
architecte d’intérieur : il fallait garder le 
style du mobilier, très homogène, déjà 
présent dans l’église. Il nous a orientés 
vers une société spécialisée dans l’Aube. 
Reste la question du financement : à ce 
jour 40 % du montant est financé. Une 
souscription permet aux paroissiens 
d’obtenir un reçu fiscal.
Appel donc aux généreux paroissiens 
qui désireraient apporter leur pierre au 
Centenaire !
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136 000
L E  C H I F F R E

U N  N O U V E A U  S A N T O N  D E  N O Ë L 
E T  L ’ É G L I S E  E N  M I N I AT U R E
À l’occasion du centenaire de Saint-Léon, 
la paroisse a fait éditer le santon de Noël 
saint Léon et l’église en miniature. Pour 
ceux qui n’ont pas eu la possibilité de les 
acheter au marché de Noël, vous pouvez 
vous les procurer au secrétariat de la 
paroisse au prix de 18 € et 22 € chacun.
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“Reposez-vous un peu !” Mc 6, 31, voilà le thème de cette belle 
journée, avec Anne-Geneviève Montagne directrice générale 
d’Anuncio. “Chiller”, paresser, sommeiller, s’ennuyer, se poser, 
être au calme, se reposer, ou alors garder la tête dans le guidon, 
se donner sans compter, travailler sans chercher le repos, ne pas 
s’épargner, trimer, se tuer à la tâche, ne jamais s’arrêter…  
Où mettre le curseur avant de ne plus avoir le choix ?
N’hésitez pas, venez un peu “à l’écart” loin du bruit et des tensions 
pour prendre les bonnes décisions ! Le vrai repos recrée et 
libère lorsqu’il est accueilli et consenti. Dans cet espace de 
décompression, Dieu passe ! “La vie chrétienne n’est pas un rythme 
effréné, mais un temps où l’on se repose en Dieu, où l’on se laisse 
aimer et guider par lui.” Madeleine Delbrel.
De 18 à 99 ans, venez nombreuses ! 
Inscriptions : journeedesfemmes@saintleon.com. Informations 
complémentaires à venir.

LÉON CORPS ET  ÂME,  UNE PIÈCE À NE PAS MANQUER
La pièce de théâtre Léon corps et âme sera jouée au théâtre Saint-
Léon les 11, 12, 18 et 19 janvier 2025. C’est un évènement unique 
pour le centenaire de la paroisse ! Cette pièce de 
théâtre est écrite par un jeune metteur en scène 
professionnel et familier de la paroisse : Alexis 
Chevalier.
C’est un voyage aux racines de l’Église où l’on 
traverse une période romanesque et si proche en 
même temps. Le trio de comédiens alterne entre 
humour et drame pour dresser le portrait d’un 
des plus grands papes de l’histoire. Pris entre sa 
charge spirituelle et son combat pour la paix, Léon 
va se laisser guider par le Seigneur et contribuer 
à enraciner l’Église en profondeur. Nous rencontrons 
cette grande figure à travers ses deux hauts faits : 
l’unification de l’Église et la protection de Rome. 
Un spectacle virevoltant pour toute la famille !
Réservation, scanner ce QR code

C’ est le nombre de repas distribués cette année 
pendant le mois d’août à Saint-Léon par 
l’association ASA (Août secours alimentaire). Le 

centre Saint-Léon était ouvert deux jours par semaine pour 
les personnes et familles isolées et en situation de précarité. 

mailto:chainedelabienveillance@yahoo.com
mailto:journeedesfemmes@saintleon.com
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�Hopeteen à Saint-Léon

Samedi 28 septembre, Saint-Léon 
reçoit Hopeteen. La cour, la rue et 
l’église vont résonner toute l’après-
midi et toute la soirée des voix 
joyeuses et des chants d’environ 
700 jeunes dont 600 collégiens. 
C’est le premier événement de 
l’année, la rentrée, le moment idéal 
pour retrouver ses amis et mettre 
cette nouvelle année sous le regard 
de Dieu.
Hopeteen est un mouvement 
catholique en Île-de-France qui 
rassemble des collégiens. Il est 
animé par des jeunes de 18 à 
25 ans et est soutenu par un 
groupe de musique pop-louange, 
– à l’origine le groupe Hopen –, 
maintenant le groupe Praise. 
Hopeteen, c’est une invitation à 
vivre une journée avec Dieu, dans 
la louange et la joie. Au programme 
de la journée également, un grand 
témoignage : aujourd’hui, J. David 
Soude parle de sa conversion. 
Un partage en petits groupes est 
organisé autour de ce témoignage.
Goûter, messe, dîner/pizza, et grand 
concert de louange ! le programme 
se déroule joyeusement, 

permettant les rencontres 
amicales et la prière ensemble. Peu 
d’adultes, à part quelques “papas 
sécurité” en rouge, et quelques 
“mamans, anges gardiens” en jaune 
qui veillent !
Louise, une animatrice raconte : 
“J’ai découvert Hopeteen comme 
collégienne ; c’était vivre sa foi de 
manière tout autre que la messe 
de dimanche en famille. Et j’étais 
tellement heureuse d’être là que je 
suis maintenant accompagnatrice. 
Partager sa foi avec des plus 
jeunes, ça fait réfléchir et grandir. 
C’est une expérience incroyable. Je 
reçois bien plus que je ne donne !”
Hopeteen, né en 2015, fêtera son 
10e anniversaire en l’église Saint-
Augustin, le 14 décembre 2024.

�Messe dominicale  
avec Mgr Batut

Pour fêter la solennité de saint 
Léon Le Grand, Mgr Jean-Pierre 
Batut, évêque auxiliaire de Toulouse 
et enfant de la paroisse est venu 
présider la messe dominicale de 
11 h le dimanche 10 novembre. 

Vous pouvez lire ou relire son 
homélie avec ce QRcode
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C’est une journée qui fera 
date : le dimanche 13 octobre, 
l’église Saint-Léon célébrait 
son centenaire. La journée 
d’anniversaire était préparée 
depuis plus d’un an par des 
équipes de bénévoles.
Elle a commencé, dans une 
église bondée, avec la grand-
messe de 11 h à laquelle toutes 
les équipes de scouts réunies 
ont donné une solennité 
héroïque : des dizaines de 
grands drapeaux et étendards 
portés par des jeunes scouts, 
des chants entonnés à pleine 
voix.
À l’autel, neuf prêtres 
entouraient le célébrant -  
le président de la CEF,  
Mgr de Moulins-Beaufort - dont 
nos deux anciens curés, les 
PP. Lefèvre-Pontalis et Schwab 
(le père Vallet était souffrant) ; 
et avec eux, trois diacres et une 
armée de servants de messe. 
Dans son homélie, Mgr de 
Moulins-Beaufort évoquait son 
enfance à Saint-Léon avant de 
commenter l’Évangile du jour :

Dans l’église Saint-Léon.

U N E  J O U R N É E  D E  R E N T R É E  S O U S  	 L E  S I G N E  D U  C E N T E N A I R E
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Notre paroisse a la chance d’être 
jeune, avec une communauté 
pour vivre sa foi, pour parcourir 
ensemble un chemin, celui de 
la fécondité, de la croissance 
spirituelle. La cérémonie s’est 
achevée par des chants de 
bénédiction et de louanges 
impressionnants de puissance 
vocale !
Le soleil brillait, l’humeur était à la 
fête : après un apéritif chaleureux 
sur le parvis de l’église, place au 
déjeuner installé sur les trottoirs 
de la rue du cardinal Amette, et 
dans deux salles de la Maison 
des œuvres pour les plus frileux. 
Le cochon était grillé sur place ! 
Les enfants ont ensuite participé 
au rallye de découverte du 
quartier, rapportant un morceau 
des puzzles à assembler dans 
l’église. L’après-midi des adultes 
a été consacré à la prière 
d’action de grâce pour ces bons 
moments, après un bref rappel 
historique des évènements  
qui ont accompagné la naissance 
de Saint-Léon dans sa nouvelle 
paroisse. Intermède chaudement 
applaudi.
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En quelques mots, pouvez-vous vous 
présenter ?
Je suis le troisième d’une famille de 
sept enfants, élevé dans une famille 
catholique pratiquante pour qui la foi 
est un socle de vie important. Éducation 
classique, école et scoutisme faisaient 
partie de ma vie et je n’imaginais pas 
la vivre autrement. J’étais heureux. Je 
recevais beaucoup de mes parents, de 
mon entourage et de l’Église, et il me 
semblait naturel d’avoir des engage-
ments envers les autres.

À quel moment avez-vous pensé  
à votre vocation ?
À 12 ans déjà, je pensais devenir prêtre. 
Je vivais avec des hauts et des bas du-
rant ma scolarité au collège et au lycée. 
Après le bac et sûr de moi, je voulais 
entrer au séminaire mais trop jeune, 
j’ai fait cinq ans d’étude dans la finance, 
milieu qui m’a permis de sortir de ma 
“zone de confort”, de gagner en liberté, 
et qui a appuyé ma vocation.

Diplôme en poche, je suis rentré en 
année propédeutique à Paris, pour 
ensuite partir faire la philosophie à 
Bruxelles. À l’issue de ces deux années, 
j’ai pris une année de césure au Came-
roun. Retour à Paris avec le baccalau-
réat de théologie et ordonné diacre en 
2019, je suis parti six mois à Jérusalem, 
juste avant mon ordination sacerdotale 
en juin 2020.

Et aujourd’hui ?
À 36 ans, après quatre ans vicaire à 
la paroisse Saint-Honoré d’Eylau, je 
suis vicaire à mi-temps à Saint-Léon 
depuis septembre 2024. En même 
temps, je prépare une licence cano-
nique en morale (bioéthique) au col-
lège des Bernardins. Je suis également 
aumônier national des guides-aînées 
chez les Scouts unitaires de France. 
À Saint-Léon, je suis conseiller religieux 
des scouts d’Europe, j’accompagne le 
groupe des Jeunes pros, la chorale 
Olé chœur, les servants de messe et le 
catéchisme paroissial.

Vous portez la soutane, est-ce pour 
être reconnu ?
Ce vêtement est, pour moi, un habit 
de travail et d’évangélisation, il nous 
renvoie à ce pour quoi nous avons dit 
oui, c’est aussi une réponse à la légitime 
demande des jeunes et moins jeunes.

Quelques moments de détente ?
J’essaie de courir deux fois par se-
maine, c’est important pour recharger 
les batteries !

Vos prières préférées ?
Le Je vous salue Marie et l’acte d’aban-
don de Charles de Foucauld : “Mon 
Père, je m’abandonne à toi, fais de moi 
ce qu’il te plaira. Quoi que tu fasses de 
moi, je te remercie. Je suis prêt à tout, 
j’accepte tout…”

Comment voyez-vous l’avenir ?
Le monde ne va pas bien, mais on a 
tout pour relever la tête et avancer avec 
foi et espérance. Je vois qu’il y a une 
réelle quête de sens, de valeur, de foi 
de la part de la nouvelle génération. Le 
Christ nous demande d’être le sel de la 
terre et la lumière du monde. À nous de 
susciter chez nos contemporains cette 
soif de vérité, de bonté, de grandeur, 
de Dieu.

Propos recueillis  
par le Lien

Déjà trois mois que l’abbé Guillaume Radenac est vicaire à Saint-Léon  
et beaucoup encore le connaissent peu.  
De bon matin, avant de filer à ses occupations, nous l’avons rencontré  
une petite heure pour qu’il nous parle de lui.

Il me semblait naturel 
d’avoir des 

engagements envers 
les autres.

ABBÉ GUILLAUME RADENAC

“Avancer avec foi et espérance”

jouets - cadeaux de naissance
déco - livres

21, rue Desaix
75015 Paris

123famille.com

jouets - cadeaux de naissance
déco - livres

21, rue Desaix
75015 Paris

123famille.com

A C  S  P TOUT ENTRETIEN DE VOTRE MAISON
Association Création Services Paris    agréé services à la personne

- Bricolage - Ménage - Débarras - Agencement
- Peinture - Repassage - Réparations - Manutention

47 bis, rue de Lourmel – 75015 PARIS

01 45 77 45 66
contact@acsp.fr

www.acsp.fr
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Bernard Chauveau, un nouveau diacre 
pour notre paroisse
Bernard Chauveau a été ordonné 
diacre permanent le 28 septembre. 
Avec son épouse Hélène, il nous livre 
quelques mots pour se présenter et 
prier avec une assemblée que 
Bernard a découvert lors de sa 
première messe à Saint-Léon  
dès le lendemain de son ordination.

M on ordination est le fruit 
d’un appel reçu et d’un che-
min parcouru à deux. Cet 

appel remonte à il y a 20 ans, par la 
voix d’un des diacres de Sainte-Marie 
des Batignolles où nous étions alors. 
Une simple question : “Et toi Bernard 
as-tu pensé à devenir diacre ?”. Tout à 
la surprise, la réponse vient d’Hélène : 
“C’est non !” a-t-elle lancé.
Mais comme on le sait, Dieu écrit droit 
avec des lignes courbes et sans doute 
aime-t-il insister car la même question 
m’est posée quelques années plus tard. 
Cette fois-ci, Hélène n’est pas là pour 
répondre… Cela fait son chemin jusqu’à 
décider, ensemble, il y a trois ans de 
démarrer la préparation au diaconat 
pour discerner.
Dans ce cheminement de 20 ans, il y 
a eu des temps fondateurs pour les-
quels nous souhaitons rendre grâce. 
D’abord le parcours Alpha, qui nous fait 
découvrir un visage de l’Église nouveau 
pour nous, celui de l’amitié en Christ, 
une amitié qui vient nourrir et faire 
grandir notre foi. Puis, quelques années 
après, c’est le groupe de la préparation 
au mariage qui nous donne de vivre 

avec joie des moments de charité et de 
fraternité dans la paroisse ; tant avec 
les couples accompagnateurs engagés 
à nos côtés, qu’avec les fiancés que 
nous préparons, et dont nous restons 
les témoins émerveillés de conversion. 
Je n’oublie pas non plus les guérisons 
dont nous avons pu être témoins avec 
les amis du groupe de la prière des 
frères. Au sein de la paroisse, ces enga-
gements, ces rencontres ont été un 
terreau, où l’appel reçu a pu résonner 
de façon vivante.

Est venu ensuite pour nous le temps du 
discernement.
Un temps où nous comprenons que mon 
appel est aussi celui d’Hélène ; appelée 
par mon appel. 
Un temps qui prend sa source dans 
notre communion d’amour conjugale
Un temps qui vient fortifier l’appel reçu, 
et me le rendre décisif à la suite d’une 
retraite à Montmartre, durant la première 
année de préparation au diaconat
Un temps de formation, à l’Écriture 
sainte, à l’approfondissement de la 
Parole

Un temps où s’enracine la prière, dans 
l’oraison, et à deux.
Mais aussi le temps du combat spirituel ; 
un combat que j’accepte d’affronter en 
mettant une confiance absolue dans 
Celui dont l’amour se montre le plus 
fort (Ps 116).
Le temps d’un oui
Le temps d’un oui à deux, comme il y a 
plus 30 ans quand nous nous sommes 
mariés.
Le temps d’un oui définitif…

E X T R A I T  D E  L A  C É R É M O N I E  D ’ O R D I N AT I O N
Seigneur nous te rendons grâce aujourd’hui pour les dons précieux que nous 
avons reçu en partage de chacune des personnes que nous avons croisées 
tout au long de ces années sur notre chemin, que ça soit à Sainte-Marie des 
Batignolles, à Saint-Léon, ou ailleurs. Ils expriment l’infinie délicatesse avec 
laquelle tu viens te manifester à chacun de nous à travers nos frères.
Seigneur nous te prions.

Service catholique des Funérailles

(90x50 mm) 

Multiannonceur

pub intégrée dans le gabarit
Contactez Contactez Marie-Odile ChauvetMarie-Odile Chauvet
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Ce trésor,  
lʼesprit dʼenfance

“Celui qui se fera petit 
comme cet enfant, celui-là 
est le plus grand dans le 
Royaume des cieux”. 
Faisons des enfants nos 
maîtres, écoutons-les !

8 DOSSIER

Le culte de l’Enfant-Jésus dans l’histoire
L’histoire européenne semble indiquer que le culte de 
l'Enfant-Jésus est associé au désir de paix.

D ans l’Europe baroque du XVIIe siècle, la ferveur 
catholique a développé un nouveau culte, celui de 
l’Enfant-Jésus, celui de l’enfance innocente symbole 

de la paix. Dans cette période fratricide, aux terribles guerres 
de Religion entre catholiques et protestants en France, 
succède la Guerre de Trente ans qui ensanglante l’Europe 
centrale. Elle se terminera avec le traité de Westphalie de 
1648 et laisse derrière elle cette émouvante dévotion à un 
petit enfant. Une dévotion qui perdurera.
L’Enfant-Jésus de Prague est vénéré à l’église Sainte-Marie 
de la Victoire, située dans la rue Mala Strana. Cette ancienne 
église dédiée à La Trinité avait été donnée par l’Empereur 
Ferdinand II aux religieux carmes à leur arrivée en 1624. 
En 1620, la bataille de la Montagne blanche avait donné la 
victoire aux catholiques sur les protestants qui s’étaient 
illustrés par leur vandalisme sur les images des églises de 
Prague. L’église change de nom ; les carmes font venir à 
Prague les “carmélites déchaussées”. Les carmélites de N.-D. 
de la Victoire reçoivent de la princesse Lobkocicz, d’origine 
espagnole, une statuette en bois (48 cm de haut) recouverte 
de cire représentant l’Enfant-Jésus. En 1631, les protestants 
reviennent à Prague et mutilent la statue : elle devient alors 
le symbole des luttes religieuses. En 1641, elle est restaurée 
et, dès lors, est revêtue de différentes tenues brodées ; son 
autel sera somptueusement redécoré en 1741. Mais à la 
fin du siècle, au temps de l’Empereur Joseph II, adepte des 
Lumières, cette dévotion populaire sera mise en retrait. Elle 
renaît en 1878, avec le concile Vatican I et se développe dans 
l’Europe du centre. En 2009, Benoît XVI est venu prier au 
pied de la statue (cf p.13).

Le “petit roi de grâce” et le Bom Jésus

Il y a sans doute un lien qui unit ce culte avec les dévotions 
à l’Enfant-Jésus qu’on peut observer en Europe. En France, 
c’est le “petit roi de grâce” à Beaune (Côte-d’Or) qui est le plus 
vénéré, frère, presque jumeau, de l’Enfant-Jésus de Prague. 
C’est encore avec les religieuses carmélites qu’il apparaît en 
Bourgogne : Marguerite Parigot, une jeune religieuse prie 
pour que la reine donne enfin un héritier au trône de France.
En 1638, Louis XIII donnera enfin un héritier à son pays qui 
voit s’éloigner ainsi la menace d’une succession étrangère. 
En 1643, le normand Gaston de Renty offre au couvent une 
statue représentant l’Enfant-Jésus (58 cm de hauteur) : un 
bébé couronné, langé et qui tient un sceptre.
Les carmélites sont expulsées en 1792 ; elles reviennent à 
Beaune, en 1804 avec le Concordat. Ce n’est qu’en 1873 que 
renaît le culte du “petit roi de grâce”, comme à Prague. En 
2015, l’archevêque Roland Minnerath ouvre le sanctuaire 
à une spiritualité de l’Enfance. On observe le parallélisme 
des dates qui rythment la vie des deux sanctuaires, celui de 
Prague et celui de Beaune : aspiration à la paix et retour à 
une piété populaire.
À Braga, au Portugal, le sanctuaire du Bom Jésus du Mont 
est dédié à la figure du Christ souffrant plutôt qu’à l’enfant, 
illustré par un chemin de croix grandiose. Le sanctuaire 
apparu en 1373, célébrait la sainte Croix invoquée à la bataille 
de Tarifa (1340), victoire des chrétiens contre les Maures.
Le site classé au patrimoine mondial, a été reconstruit au 
XVIIIe siècle (1784-1811). C’est ici encore l’évocation de la 
paix et de la souveraineté retrouvée qui a pu favoriser cette 
réinterprétation/confusion.

Françoise Hamon
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LA CATÉCHÈSE DU BON PASTEUR (MONTESSORI)

Une profonde et joyeuse rencontre  
de l’enfant avec Jésus
La paroisse Saint-Léon accueille, chaque année,  
250 enfants au catéchisme dont une dizaine d’entre eux 
sont inscrits au Bon Pasteur. Il s’agit d’une catéchèse  
qui suit une méthode pédagogique inspirée de Maria 
Montessori et élaborée dans les années 50 par Sofia 
Cavalletti et Gianna Gobi. Allons à sa découverte.

Une séance du Bon Pasteur se déroule 
en trois temps :
À 16 h 30 le mercredi, le petit groupe de dix 
enfants (5-6 ans) monte dans l’Atrium, une 
salle dans l’église. Dès l’entrée, le silence 
est demandé. La chaise est installée devant 
une table. Posément, les catéchistes et les 
enfants parlent tout bas. Pendant la pre-
mière demi-heure, chaque enfant travaille 
sur un sujet et un matériel qu’il choisit. 
Différents ateliers sont possibles. L’enfant 
peut aussi simplement décider de dessiner 
sur un sujet. C’est un travail pour Jésus.
Les 20 minutes suivantes sont consacrées à 
un temps d’enseignement : une catéchiste 
lit une parabole, un évangile, et l’enfant 
découvre l’image du Bon Pasteur qui l’aime. D’autres séances 
portent sur la liturgie de la messe. L’idée est que la Parole de 
Dieu descende dans le cœur de l’enfant. Des questions sont 
formulées, sans attendre toujours de réponse, de la part de 
l’enfant qui va repartir en méditant : “Qu’est-ce que Jésus veut 
te dire aujourd’hui à travers l’histoire ?” ou encore, “Pourquoi 
le prêtre mélange de l’eau et du vin ?” Une fois un enfant, âgé 
de 6 ans, a répondu : “Pour être noyé dans l’amour de Jésus !”

Maquette et figurines

Le 3e temps, c’est celui du travail. Comme lors du premier 
temps, l’enfant peut manipuler le matériel présenté juste 
avant ou lors des séances précédentes. Par exemple, pour 

la Parabole des brebis et du Bon Pasteur, l’enfant est face à 
une petite maquette (faite maison !) et des figurines. Il ouvre 
la porte de l’enclos, déplace le Bon Pasteur, puis sort chaque 
brebis une à une… au rythme de la lecture. La question 
lui est posée : “Qui sont ces brebis ?” L’enfant répond s’il le 
souhaite ou non.

Sous l’œil bienveillant d’un adulte, un autre 
enfant installe sur un autel miniature en 
nommant et expliquant à quoi sert chaque 
objet : la nappe, le calice, la patène, les diffé-
rents linges… et (ce qu’il préfère !) les cierges 
qu’il va allumer tout seul. “Waouh !” L’enfant 
ne joue pas à la messe, il découvre, prend 
conscience de l’usage des objets du culte et 
s’émerveille de leur beauté.
Tandis que chacun est occupé à un atelier - 
les catéchistes s’assurent que le roulement 
se fait au mieux et accompagne chacun ! - le 
coin prière est accessible en permanence 
aux enfants qui le désirent. Il n’est pas 
rare d’en voir deux ou trois venir prier 
un instant, à genoux, au long de la séance. 
Le silence est demandé mais la liberté de 

mouvement est totale.
“Aide-moi à m’approcher de Dieu par moi-même !” Ainsi, 
pourrait-on résumer cette catéchèse.

D. de Nanteuil, G. Auzou

�Pratique. Renseignements en écrivant à : 
bonpasteursaintleon@gmail.com
�Pour en savoir plus :  
www.catechesebonpasteurfrance.com

A N N E  S A G N A R D ,  R E S P O N S A B L E  D U  B O N  P A S T E U R
“Les enfants qui suivent cette pédagogie, s’approchent de 
Dieu en se confrontant à sa Parole et en utilisant le matériel 
biblique. L’enfant trouve lui-même le chemin de la méditation, 
celle-ci le mène à l’émerveillement et à la joie profonde. 
Alors, est-ce un autre catéchisme ? Non, c’est une méthode 
différente qui peut rejoindre l’un ou l’autre tempérament 
d’enfants.
Les places sont limitées pour faciliter le suivi des enfants 
mais aussi, pour l’instant, par manque de mamans formées à 
la méthode ! Après une courte formation, si des catéchistes 
nous rejoignent, nous pourrons constituer d’autres groupes 
de dix enfants.”
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Le temps dʼenseignement dans lʼAtrium de Saint-Léon.
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L’âme d’enfant : rencontrer et aimer différemment
Qu’évoque une âme d’enfant si ce n’est la joie, la 
spontanéité, la simplicité du cœur ? Jésus lui-même prend 
souvent l’enfant en exemple. Toutes ces dimensions de 
gratuité et de don sont en fait liées au développement  
du jeune enfant et se traduisent dans sa rencontre  
de l’autre ainsi que dans sa perception du monde.

A pprocher un enfant, c’est approcher son âme, sans 
les fioritures imposées par la société. À l’inverse, 
lorsque l’on s’approche d’un adulte, l’accès à son 

âme est généralement plus périlleux car semé de barrières 
émotionnelles, intellectuelles, de conformisme… Rencon-
trer en profondeur un adulte demande du temps et il n’est 
pas rare que, plus nous passons du 
temps avec lui, plus il se dévoile. 
Il devient différent par rapport au 
moment où nous l’avons rencontré. 
Tandis qu’un enfant reste souvent 
le même, plus authentique dès la 
rencontre et au cours des moments 
suivants.
D’ailleurs, même dans sa façon d’ap-
procher l’autre, entre 0 et 5 ans, le 
tout-petit est pleinement lui-même 
puisqu’il n’est pas entièrement 
conscient du regard de l’autre. Il 
entre en relation tel qu’il est, sans craindre de ne pas cor-
respondre aux attentes sociales : il va s’asseoir sur nos 
genoux spontanément, nous observer de loin avant d’oser 
s’approcher, créer du lien en nous tendant un jouet, ou tout 
simplement ne jamais venir à nous.

Âme pure

L’âme de l’enfant ne repose que sur son être profond, et 
non sur une introspection qui lui permettrait de savoir si 
ses mots et ses actions sont adaptés à la situation, s’il va 
paraître étrange ou non. L’adulte, lui, conscientise davantage 
ses comportements par rapport aux attentes sociales et perd 

ainsi en authenticité. Il ne se fie pas à ce qu’il est, mais à ce 
qu’il perçoit du contexte.
L’âme de l’enfant est bonne et pure. La science nous enseigne 
aujourd’hui que l’enfant ne fait jamais le mal intentionnel-
lement avant quatre ou cinq ans car il n’est pas toujours à 
même de comprendre tous les retentissements de ses actes 
sur autrui (Dr C. Gueguen). C’est le regard interprétatif de 
l’adulte sur l’enfant qui lui fait croire à de la méchanceté, 
ainsi, nous avons vite fait de traiter un enfant de “méchant”. 
En réalité, ces invectives sont humiliantes et surtout inadap-
tées au tout-petit. Il n’est pas mû par de la méchanceté mais 
par un cerveau immature qui pousse ses émotions et ses 
impulsions à prendre le dessus sur toute forme de raison. 

Il n’est pas capable de prévoir un 
comportement pour nuire, de nous 
mener en bateau, ni d’inventer des 
larmes pour que l’on cède à une 
quelconque envie passagère. Il est 
lui tout entier, simplement et pure-
ment, parfois en proie à de vives 
émotions difficiles à vivre pour lui 
et ses proches, mais surtout plein 
d’amour. Avoir un esprit d’enfant, 
c’est aimer en vérité, être capable du 
vrai don d’amour. À nous, adultes, 
de prendre exemple sur leur façon 

d’aimer, d’admirer et de nous réjouir de la Création.
L’âme de l’enfant est un trésor à chérir, à protéger, à accom-
pagner, et ne doit être souillée par quiconque. Dans l’Évangile 
de Matthieu, Jésus dit bien “Chaque fois que vous l’avez fait à 
l’un de ces plus petits de mes frères, c’est à moi que vous l’avez 
fait” (Mtt 25, 31-46). Cela s’applique pour le bien, comme pour 
le mal que l’on fait. Ainsi, souiller l’âme d’un enfant revient 
à souiller le Christ. L’aimer et la protéger, c’est en faire de 
même avec le Christ. Protéger l’âme de l’enfant passe par 
l’amour qu’on lui donne, mais aussi par la protection de son 
corps et de son intégrité.

Marguerite Auzou,
Psychologue
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L’esprit d’enfance : la voie la plus rapide 
pour trouver Dieu ?

J ésus déclare : “Laissez les enfants venir à moi, ne les 
empêchez pas, car le Royaume de Dieu est à ceux qui 
leur ressemblent. Amen, je vous le dis : celui qui n’ac-

cueille pas le Royaume de Dieu à la manière d’un enfant n’y 
entrera pas” (Mc 10,14-15). Et, “Celui qui se fera petit comme 
cet enfant, celui-là est le plus grand dans le Royaume des 
Cieux.” (Mt 18,4). Jésus nous invite aujourd’hui à réveiller 
cet esprit d’enfance qui sommeille en nous et qui s’avère 
être la voie de prédilection pour trouver, connaître, aimer 
et servir Dieu.

La petite voie de sainte Thérèse de l’Enfant Jésus

“Si quelqu’un est tout petit, qu’il vienne à moi.” (Pr 9,4). Sainte 
Thérèse de Lisieux a bien compris ces messages bibliques 
et a choisi une petite voie faite sur-mesure pour elle, qui 
consiste à prendre l’ascenseur de l’amour que sont les bras 
de Jésus. Cette petite voie, accessible à toute personne qui le 
désire, n’est rien d’autre que l’esprit d’enfance spirituelle. 
Thérèse a bien conscience de sa petitesse, de ses mains 
vides, et de son impuissance radicale. Elle expérimente 
en son for intérieur ces déclarations de Jésus qui nous dit : 
“Moi, je suis la vigne, et vous, les sarments. Celui qui demeure 
en moi et en qui je demeure, celui-là porte beaucoup de fruit, 
car, en dehors de moi, vous ne pouvez rien faire” (Jn 15,5) 
puis, “demandez, et vous recevrez” (Jn 16,24).
C’est alors qu’elle trouve sa joie dans 
un élan d’abandon et d’amour en Jésus 
qui s’abaisse vers elle et la comble de 
son amour. Cette petite voie, découverte 
dans les Écritures saintes, est le chemin 
spirituel par excellence pour toutes les 
personnes qui comprennent que l’humble 
acceptation de leur pauvreté attire la 
miséricorde divine. L’enfance spirituelle 
nous invite à reconnaître ce que nous 
sommes, et ce que nous avons, n’est 
pas seulement le fruit de nos œuvres 
bonnes, mais est aussi et surtout le fruit 
de l’œuvre de Dieu en nous.
Cette petite voie nous fait comprendre 
que la primauté n’est plus à accorder aux 
efforts personnels et aux vertus, aux mérites, mais bien à la 
seule action permanente de Dieu au plus profond de notre 
âme. L’enfance spirituelle nous invite à l’humilité et ainsi, 
à nous ouvrir aux flots de tendresse qui sont contenus en 
Dieu, à nous abandonner à sa miséricorde infinie. Par cette 
voie droite si simple, Thérèse ne cesse de nous inviter à la 
remise totale de soi-même à la grâce de Dieu, à l’abandon, 
à la confiance, à l’espérance et à la miséricorde.

L’exigence de l’enfance spirituelle

L’enfance spirituelle qui nous est proposée n’est pas une voie 
à banaliser, comme si elle était infantilisante voire même 
puérile. Elle n’est pas une attitude mielleuse ou incompatible 

avec la force d’âme, car elle exige l’humi-
lité, une volonté vigoureuse, une maturité 
confirmée, un caractère ferme et ouvert, 
une confiance et un abandon en Dieu. Elle 
est en réalité réellement exigeante, comme 
l’est toujours notre Seigneur à notre égard.
Nous faire petit signifie renoncer à l’auto-
satisfaction et à l’orgueil. Nous faire petit 
nécessite une grande humilité de notre 
part, surtout dans une société qui tend à 
écarter ou nier l’existence de Dieu. Recon-
naître que nous ne pouvons nous suffire à 
nous-même et que nous avons besoin en 
toutes choses de la grâce de Dieu.
Il n’y a en effet qu’un seul salut, et ce salut, 
qui vient par la foi en Jésus, ne dépend 

pas de ce que nous avons fait ou pas fait, de ce que nous 
avons trouvé dans les livres, de notre situation familiale 
ou professionnelle, mais bien de ce que nous inscrivons, 
jour après jour, dans le livre de notre vie, ce livre que Dieu 
seul peut ouvrir ou fermer (Ap). Ce salut ne vient pas de ce 
monde, mais de notre seule foi en Dieu. Alors, oui. L’enfance 
spirituelle nous donne de vivre une foi authentique qui nous 
permet de vivre pleinement notre relation Dieu.

Abbé Guillaume Radenac, vicaire

Thérèse ne cesse 
de nous inviter  

à la remise totale 
de soi-même  

à la grâce de Dieu, 
à l’abandon,  

à la confiance,  
à l’espérance...

D.
R.
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Question de Nicolas
23 ans, rue Humblot

L es esprits sont des créatures 
mais ils n’ont pas de matérialité 
corporelle. Ils font partie du 

monde invisible créé par Dieu, de la 
même manière que le monde visible. 
La seule différence avec ce dernier, 
c’est que notre vue n’est pas capable 
de le saisir, nos doigts ne sont pas ca-
pables de le toucher. Mais il n’en est 
pas moins réel ! Et en fonction de notre 
acuité, nous ressentons différemment 
l’influence de ces esprits, influence 
pour laquelle il nous faut exercer un 
discernement. Tous ces esprits en effet 
ne sont pas bénévolents.
On a coutume de séparer les esprits en 
deux catégories : ceux qui ont choisi 
de servir leur Créateur, et ceux qui, à 
l’instant même de leur création, dans un 
choix purement libre, se sont révoltés. 
Le cri du démon est précisément : “Je ne 
servirai pas”. Promesse terrible par la-
quelle il rejette son Créateur, s’enferme 
pour l’éternité dans le refus de l’amour 
divin. Privés de cet amour, les anges 
déchus, et en particulier le premier 
d’entre eux, le diable, le diviseur, se 
condamnent à vivre coupés de toute 
relation d’amour, y compris vis-à-vis 
des autres créatures.

Le seul Regard qui compte

Celui que l’on appelait Lucifer, le por-
teur de lumière, ne cherche plus qu’à 
s’éclairer lui-même et à entraîner les 
hommes sur le même chemin que lui. 
En suscitant chez eux les péchés les plus 
spirituels, l’orgueil et l’envie, le démon 
tente de nous détourner de l’amour 
divin pour nous attacher aux biens 
matériels, nous faire préférer la gloire 
qui vient des hommes à celle qui vient 
de Dieu, nous inviter à nous préoccuper 
davantage du regard des autres que du 
seul Regard qui compte.

Ce qu’il est très important de com-
prendre, c’est qu’un baptisé, sauf dans 
les cas où il a volontairement remis 
sa liberté entre les mains du démon, 
reste libre et responsable de ses actes. 
Un baptisé qui vit de son baptême en 
se confessant et en recevant régulière-
ment l’eucharistie, n’a rien à craindre 
de tout ce qu’on peut voir dans certains 
films d’horreur : possession et infesta-
tion démoniaques et autres joyeusetés 
rendues plus ou moins spectaculaire-
ment à l’écran selon l’imagination du 
réalisateur. Cela veut dire que le diable 
n’a pas d’autre pouvoir sur le baptisé 
que celui de la suggestion extérieure.
En ce sens, le diable est bien plus dange-
reux pour l’homme lorsqu’il fait œuvre 
de tentation que lorsqu’il se donne en 
spectacle par des manifestations vo-
lontairement impressionnantes. Car 
lorsque nous cédons à la tentation, alors 
que nous avons reçu tous les moyens 
par notre baptême d’y résister, nous 
sommes pleinement responsables de 
notre péché. Nous ne pouvons nous 
en prendre qu’à nous-mêmes car en 
réalité, le diable ne nous force jamais.

La grâce du pardon

Une fois que nous avons péché, la 
grande tactique du diable est de nous 
enfermer dans notre culpabilité en 
nous faisant oublier que, là encore, le 
Seigneur nous a donné un merveilleux 
moyen de nous relever, grâce au sacre-
ment de la réconciliation. Le diable 
hait la confession. Rien ne l’énerve 
plus qu’une âme qui lui échappe par 
le baptême, dont la grâce du pardon 
est régulièrement renouvelée par la 
confession.
Le risque pour nous est double. Soit 
nous donnons trop d’importance au 
démon en lui faisant porter la respon-

sabilité de nos actes mauvais, nous 
perdons alors une occasion de voir 
notre péché et de nous convertir. Soit 
nous oublions qu’il est à l’œuvre pour 
nous détourner de Dieu et nous ne pre-
nons pas les moyens nécessaires pour 
mener le combat spirituel : la prière et 
la pénitence.
Charles Baudelaire disait dans ces 
poèmes en prose que : “La plus belle 
des ruses du Diable est de vous persuader 
qu’il n’existe pas.” Ne tombons pas dans 
le panneau et calquons notre attitude 
sur celle du Christ : “Retire-toi, Satan, 
car il est écrit : C’est le Seigneur ton Dieu 
que tu adoreras, à lui seul tu rendras un 
culte” (Mt 4, 10).

Abbé Emmanuel Wirth, vicaire

“La plus belle des ruses  
du Diable est de vous 

persuader  
qu’il n’existe pas.” 

Charles Baudelaire

Le diable existe-t-il ?  
Bien et mal sont-ils des choix uniquement de l’intelligence humaine 
ou est-ce que ce sont les anges et le démon qui influencent nos décisions ?
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Seigneur Jésus, 
nous te voyons enfant 
et nous croyons  
que tu es le Fils de Dieu, 
fait homme par l’œuvre  
du Saint-Esprit 
dans le sein de la Vierge Marie.

Comme à Bethléem 
nous aussi avec Marie, Joseph, 
les Anges et les bergers, 
nous t’adorons et te reconnaissons 
notre unique Sauveur.

Tu t’es fait pauvre 
pour nous rendre riches  
de ta pauvreté : 
accorde-nous de ne jamais oublier 
les pauvres ni tous ceux qui 
souffrent.

Protège nos familles, 
bénis tous les enfants du monde 
et fais qu’entre nous règne toujours 
l’amour que tu nous as porté 
et qui rend la vie plus heureuse.
Donne à tous, ô Jésus, 

de reconnaître la vérité  
de ta Naissance 
afin que tous sachent 
que tu es venu apporter 
à la famille humaine tout entière 
la lumière, la joie et la paix.

Tu es Dieu, et tu vis et règnes avec 
Dieu le Père, 
dans l’unité du Saint-Esprit, 
pour tous les siècles des siècles.
Amen.

PRIÈRE DE BENOÎT XVI 
À L’ENFANT JÉSUS 
DE PRAGUEPrière

J.
-J
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L’Enfant-Jésus de Prague vêtu d’une de ses 46 somptueuses tenues brodées.  
Elles sont changées une dizaine de fois par an selon la liturgie.  
L’enfant bénit de ses trois doigts, dont deux liés par une bague symbolisent l’Ancien  
et le Nouveau Testament.



Un gâteau pour toutes vos envies !
Commander un gâteau d'anniversaire ? 
Un gâteau pour une fête d'entreprise ? 
Ou bien encore un gâteau juste pour 

le plaisir d'en manger un avec vos amis
Commandez directement en ligne ! 

En quelques clics vous trouverez le gâteau parfait 
pour votre événement. 

10 rue de la Fédération - 75015 PARIS
06 76 22 69 98 - www.auxgateauxdivan.fr

Aux gâteaux d'Ivan

Être édité ? 
Réalisez votre rêve !

Spécialistes de l’édition 
déléguée à compte d’auteur, 
nous vous accompagnons  
pour créer votre livre 
papier ou numérique !

0 800 003 350 service et  
appel gratuits 

Découvrez nos réalisations :
→ editions.bayard-service.com
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Livre de vie
Du 17 septembre au 13 novembre 2024

BAPTÊMES

SEPTEMBRE
Adrien DAUTHIER
Hugo DAUTHIER
Bastien TROCELLIER

OCTOBRE
Sofia MOUNAYAR IGONDJO
Salomé BOUVATIER
Astrid de RIVASSON
Brune TOUTTÉE
Hortense HORNECKER
Alexandre LOUBET
Marie WOLBER
Joséphine DESTORS
Alba de CHARETTE

OBSÈQUES

SEPTEMBRE
Jacques ROSIER, 96 ans
Marie PATY, 82 ans

OCTOBRE
Fernand IZARD, 96 ans
Stanislas de SAINTE-AGATHE, 
58 ans
Pierre GOAVEC, 91 ans
Raymond RÉVILLION, 87 ans
Huguette BLANC GUIRAUD, 
96 ans
Jean-Marie LAPERROUSAZ, 
75 ans
Françoise ROUSTANG,  
106 ans
Pierre VIDAL, 88 ans
Marie-Thérèse DAVID, 97 ans

NOVEMBRE
Xavier MOULY, 54 ans
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Un jardin pour royaume
De Gwenaële Robert 
Les Presses de la Cité

Après le départ de sa dernière fille, la narratrice décide de reprendre 
sa thèse universitaire sur le thème : “L’influence de la botanique 
dans les derniers écrits de Jean Jacques Rousseau”. Elle part à Er-
menonville où il a vécu ses dernières années, herborisant dans le 
parc du marquis de Girardin, “Heureux comme un prince qui aurait 
un jardin pour royaume”. C’est près de là que l’auteure a habité, dans 
un petit village au milieu de la nature. Nostalgique de son enfance 
qu’elle considère comme idéale, elle revient sur son passé et se de-
mande quand et comment on sort de l’enfance. Mais le jardin d’Er-
menonville a été dévasté par la Révolution et la région de son village 
a été transformée par l’urbanisation. Ce voyage va-t-il l’aider à voir 
la vie autrement ?
Très beau roman écrit avec sincérité, délicatesse et 
poésie.

Le Noël de François d’Assise
D’Eloi Leclerc - Éditions Salvator

En 1223, pour retrouver “l’humanité de Dieu”, François d’Assise dé-
cide de célébrer la messe de Noël dans le village de Greccio, au 
centre de l’Italie. Il organise dans une grotte la première crèche vi-
vante avec un âne, un bœuf et tous les villageois qui se recueillent et 
prient avec ferveur dans une ambiance familiale tandis qu’il chante 
l’Évangile.
À la fin de l’ouvrage l’auteur explique les symboles de Noël et rap-
pelle l’émouvante prière devant la crèche de Jean XXIII qui est un 
beau message de paix. De magnifiques illustrations aux couleurs 
tendres permettent aux enfants de mieux interpréter le récit. Un li-
vret de coloriages est disponible. Très beau texte, simple et évoca-
teur qui aide à bien comprendre le sens de cette fête et invite à vivre 
selon l’Évangile. Un cadeau idéal pour les enfants à partir de 5 ans.

LE SAVIEZ-VOUS ?
Ces objets vénérés, reliques en région parisienne
Les reliques d’objets ayant appartenu à un saint, 
ou qui lui sont liés, attirent des foules, surtout si 
le disparu honoré est le Christ lui-même et que 
ce sont les instruments de sa Passion.
- À Paris, lors de l’incendie de Notre-Dame, 
l’aumônier des sapeurs-pompiers n’a pas hési-
té à plonger dans le brasier pour sauver la Cou-
ronne d’épines. “Pourquoi j’ai risqué ma vie 
pour un objet ?”, expliquait J.-M. Fournier, en 
2019, “parce que c’est un bien très précieux qui 
appartient à toute l’humanité. Cette Couronne 
du Christ est liée à sa Passion, la clé qui nous 
ouvre à jamais le Ciel !”. La cathédrale conserve 
également un Clou et un morceau de la Croix. 
Et le tout nouveau coq de la flèche renferme ce 
qui a été récupéré de l’ancien, une épine et des 
ossements de sainte Geneviève et de saint 
Denis. La Couronne est exposée les vendredis 
de carême et le Vendredi saint.
- À Argenteuil, c’est la Tunique du Christ (“Ils 
tirèrent au sort son vêtement”, Jn 19,24) qui y 
est conservée. Une ostension est prévue au 
printemps 2025.
Et citons des reliques, cette fois liées à un 
saint : un morceau de la soutane ensanglantée 
de saint Jean-Paul II au Sacré-Cœur de Mont-
martre ; le manteau de saint François d’Assise 
(passé entre les mains de sainte Élisabeth de 
Hongrie et de saint Louis), conservé au cou-
vent des capucins, rue Boissonnade dans le 
14e (Ostension le jour de la fête de Saint-Fran-
çois, 4 octobre) ; et le Voile de la Vierge à la 
cathédrale de Chartres…
Authentiques, ou parfois légendaires, mais du 
réel, ces objets vénérés nous tournent vers 
l’au-delà.

Solutions

Horizontal.
 1 ; Artisanale. 2. 
Nouveau-nés 3. Actes. 
Bécu. 4. Causalitas 5. HM. 
Mue. 6. Oasienne. 7. RDA. 
Estoc. 8. Eolien. Ame. 9. 
Tutus. Lier. 10. Erosif. 
Eté. 

Vertical.
 I. Anachorète. II. 
Rocamadour. III. Tutu. 
Salto. IV. Ives. Ius. V. 
Sésame. E-S-I – VI. Aa. 
Lünen. VII. Nubiens. VIII. 
Anet. Etaie. IX. Le Cap. 
Omet. X. Esus. Acéré. 

LU POUR VOUS

HORIZONTAL
1. Faite maison 2. Viennent d’arriver, donc. 3. Signés chez le notaire. 
Nom de naissance de la Du Barry. 4. De cause à effet (en latin.) 5. 
Marque de magasin de vêtements. Change. 6. Elle vit près d’un point 
d’eau du Sahara 7. Pays d’anciens voisins de l’Est (Abrév.). À la pointe 
de l’épée. 8. Un système énergétique pas toujours apprécié. Y en a-t-il 
une « qui vive », selon l’expression consacrée ? 9. Pour les petits rats. 
Attacher. 10. Ça creuse, ça creuse (adj). Belle saison.
VERTICAL
I. Lui, il vit seul avec Dieu. II. Accroché à la falaise, superbe lieu de 
pèlerinage à la Vierge Noire. III. Et là, ce n’est que pour un seul petit 
rat. Un saut acrobatique. IV. Germandrées à fleurs jaunes. Le 
fondement du Droit romain antique. V. Ouvre toutes les portes. Ce 
qu’il y a de commun entre un esquimau et un festin. VI. Fleuve de 
Picardie. Ville de Rhénanie (Allemagne). VII. Se sont souvent battus 
avec les Égyptiens antiques VIII. Y vivait la belle Diane de Poitiers. 
Soutient. IX. Ville portuaire d’Afrique du Sud dominée par une 
montagne-table (2 mots). Oublie. X. Dieu gaulois. Vif, tranchant. 
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Où se situe, dans le quartier, ce décor de briques polychromes ?

Réponse : Ce décor se trouve au 8 rue Frémicourt, sur la façade du gymnase-club. Il nous rappelle 
 que le quartier était majoritairement industriel au tournant du XXe siècle.

Agrément n°2001-006 du 7 novembre 2001

Du lundi au vendredi sur rendez-vous
Ariane de Miramon
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